
Le Dimanche de la Passion

Privilégié de I° classe – Ornements violets

«Le Mystère pascal, dit S. Léon, occupe le premier rang parmi tou-
tes les solennités de la religion. Et s’il est vrai que notre manière de
vivre durant toute l’année tout entière doit nous disposer, par la
réforme de nos mœurs, à le célébrer d’une manière digne et conve-
nable, les jours que nous allons vivre exigent de nous la dévotion la
plus grande qui soit, puisque nous savons qu’ils sont proches de
celui où se célèbre le mystère sublime entre tous de la divine misé-
ricorde». – Ce mystère est celui de la Passion et de la Résurrection
du Sauveur dont l’anniversaire approche. Pontife et Médiateur du
Nouveau Testament, Jésus va bientôt monter sur Sa Croix et le
Sang de Son Sacrifice, Il le présentera à Son Père en entrant dans
le vrai Saint des Saints qui est le ciel (Ép.). «Voici, chante l’Église,
que resplendit le Mystère de la Croix où la vie a subi la mort et par
sa mort nous a rendu la vie» (Hymne des vêpres). L’Eucharistie est
le mémorial de cet amour immense d’un Dieu pour les hommes,
puisqu’en l’instituant, Jésus a dit: Ceci est mon corps qui sera livré
pour vous; ceci est le calice de la nouvelle alliance en mon sang.
Faites ceci en mémoire de moi» (Com.).

En réponse à toutes ces bontés divines que fit l’homme? «Les siens
ne Le reçurent pas», dit S. Jean, en parlant de l’accueil que les
Juifs firent à Jésus. «Pour le bien on Lui rendit le mal» (4ème ant. de
laudes) et on ne Lui réserva que des outrages. «Vous, leur dira Jé-
sus, vous Me déshonorez.» L’évangile nous montre en effet la haine
grandissante du Sanhédrin. Abraham, le père du peuple de Dieu
avait cru fermement aux promesses divines qui annonçaient le
Christ, et dans les limbes, son âme, que n’a pu atteindre la mort
éternelle car elle eut la foi en Jésus, s’est réjouie lorsqu’elle a vu ces
promesses réalisées par la venue du Sauveur. Mais les Juifs qui
auraient dû reconnaître en Jésus le Fils de Dieu, plus grand qu’Abra-
ham et les prophètes puisqu’Il est éternel, méconnurent le sens de
Ses paroles et après L’avoir insulté, en Le traitant de possédé et de
blasphémateur, voulurent Le lapider (Év.). Cependant Jésus les
domine de toute Sa personnalité et de Sa mission divines: «Ne crains
pas devant leur face, est-il dit de Lui en la personne de Jérémie. Je
T’ai établi comme une ville forte et une colonne de fer et un mur
d’airain, contre les rois de Juda, contre ses princes, contre ses prê-
tres et contre son peuple. Et ils combattront contre Toi, mais ne Te
vaincront pas, parce que je suis avec Toi pour Te délivrer, dit le



Seigneur» (Ier nocturne). «Pour moi, dit Jésus, Je ne cherche pas Ma
propre gloire; il est quelqu’un qui la cherche et qui juge» (Év.) ; et
par la bouche du psalmiste, il continue: «Jugez-moi, ô Dieu, et sé-
parez ma cause de celle d’un peuple impie; délivrez-moi de l’homme
pervers et trompeur» (Intr.). Ce peuple est «menteur» (Év.), affirme
Jésus: «Délivrez-moi de mes ennemis, continue le psalmiste, arra-
chez-moi à la violence du méchant» (Grad.). «Ils ont prolongé leurs
iniquités, mais le Seigneur dans Sa justice tranchera la nuque au
pécheur» (Trait). Dieu, en effet, ne permit pas aux hommes de met-
tre la main sur Jésus avant que ne vînt son heure (Év.); et lorsque
l’heure de Son immolation eut sonné, ce fut aussi celle de Sa gloire
puisque Dieu L’a ressuscité.

Cette mort et cette résurrection de Jésus avaient été annoncées par
les prophètes et Isaac en avait été la figure lorsque, sur le point
d’être immolé sur l’ordre de Dieu par Abraham son père, il avait été
épargné par Dieu et rendu à la vie, puis remplacé par un bélier qui
symbolisait l’Agneau de Dieu sacrifié pour les hommes. C’était la
volonté de Dieu que Jésus passât par l’humiliation, la souffrance et
la mort, avant d’entrer dans Sa gloire. Mais les Juifs, aveuglés par
leurs passions, ne voulaient qu’un Messie glorieux; scandalisés par
la Croix de Jésus, ils ont rejeté leur Sauveur. C’est ainsi que Dieu
les rejeta à leur tour, tandis qu’Il accueille avec bienveillance ceux
qui mettent leur espérance en la Rédemption de Jésus et savent
porter leur croix à la suite de la sienne; «Si nous souffrons avec le
Christ, dit saint Paul, nous serons glorifiés avec Lui.» L’attente de
la béatitude éternelle est chose certaine et assurée, pour ceux qui
savent participer à la Passion du Seigneur» (S. Léon à matines).

Au souvenir de la Passion de Jésus dont l’anniversaire approche,
rappelons-nous que pour en ressentir les bienfaisants effets, il nous
faut, comme le Maître, savoir souffrir et lutter; s’il arrive que, mem-
bres du Christ, nous avons à souffrir pour Lui, demandons-Lui de
nous soutenir et de nous faire triompher avec Lui.

La Station est dans la Basilique de Saint-Pierre, élevée à l’empla-
cement du Cirque de Néron où le Prince des Apôtres mourut comme
son Maître sur une croix.
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Judica me, Deus, et discérne cau-
sam meam de gente non sancta:
ab hómine iníquo et dolóso éripe
me quia tu es Deus meus et forti-
túdo mea. – (Ps. ibid., 3). Emítte
lucem tuam et veritátem tuam:
ipsa me deduxérunt et adduxé-
runt in montem sanctum tuum
et in tabernácula tua. – Judica
me...

Quæsumus, omnípotens Deus,
famíliam tuam propítius réspice:
ut, te largiénte, regátur in córpo-
re; et, te servánte, custodiátur in
mente. Per Dóminum nostrum
Jesum Christum...

Léctio Epístolæ beáti Pauli
Apóstoli ad Hebræos.

Fratres: Christus assístens pón-
tifex futurórum bonórum, per
ámplius et perféctius tabernácu-
lum non manufáctum, id est, non
hujus creatiónis: neque per sán-
guinem hircórum aut vitulórum,
sed per próprium sánguinem in-
troívit semel in Sancta, ætérna
redemptióne invénta. Si enim
sanguis hircórum et taurórum, et

COLLECTE

Seigneur, jugez-moi, et distin-
guez ma cause de celle d’une na-
tion non sainte, délivrez-moi de
l’homme inique et trompeur, car
Vous êtes mon Dieu et ma force.
– Ps. Envoyez Votre lumière, et
Votre vérité; elles m’ont conduit
et m’ont amené sur Votre mon-
tagne sainte, et dans Votre taber-
nacle. – Seigneur, jugez-moi...

Regardez, Dieu tout-puissant,
d’un œil favorable Votre famille;
soyez par Vos largesses le Dis-
pensateur de tout ce qui nous est
nécessaire pour le corps et, par
Votre protection, soyez le Gar-
dien de nos âmes. Nous Vous de-
mandons par Notre-Seigneur Jé-
sus-Christ…

Lecture de l'Epître de saint
Paul Apôtre aux Hébreux.

Mes frères, le Christ, venant
comme Pontife des biens futurs,
est entré dans le sanctuaire en
passant par un tabernacle plus
grand et plus parfait, qui n’a
point été formé de main
d’homme, c’est-à-dire, qui n’est
pas de cette création. Et non avec
le sang des boucs et des veaux,
mais avec Son propre Sang, Il est

Autres collectes prescrites.

EPITRE  Heb. 9, 11-15.

Messe du dimanche de la Passion

Station à Saint-Pierre

INTROIT  Ps. 42, 1-2.
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cinis vítulæ aspérsus, inquinátos
sanctíficat ad emundatiónem
carnis ; quanto magis sanguis
Christi, qui per Spíritum Sanc-
tum semetípsum óbtulit immacu-
látum Deo, emundábit conscién-
tiam nostram ab opéribus mórtu-
is, ad serviéndum Deo vivénti? Et
ídeo novi testaménti mediátor
est: ut morte intercedénte, in re-
demptiónem eárum prævaricati-
ónum, quæ erant sub prióri testa-
ménto, repromissiónem accípi-
ant, qui vocáti sunt ætérnæ here-
ditátis in Christo Jesu Dómino
nostro.

Eripe me, Dómine, de inimícis
meis: doce me fácere voluntátem
tuam. V. (Ps. 17, 48-49.) Liberá-
tor meus, Dómine, de géntibus
iracúndis : ab insurgéntibus in
me exaltábis me: a viro iníquo
erípies me.

Sæpe expugnavérunt me a juven-
túte mea. V. Dicat nunc Israël:
sæpe expugnavérunt me a juven-
túte mea. V. Etenim non potué-
runt mihi: supra dorsum meum
fabricavérunt peccatóres. V. Pro-
longavérunt iniquitátes suas :
Dóminus justus concídit cervíces
peccatórum.

entré une fois dans le Sanctuaire;
nous ayant acquis une éternelle
Rédemption. Car si le sang des
boucs et des taureaux, et l’asper-
sion de la cendre d’une génisse
sanctifie ceux qui ont été souillés,
en purifiant leur chair, combien
plus le Sang du Christ, qui par
l’Esprit-Saint, s’est offert Lui-
même à Dieu, comme une Vic-
time sans tache, purifiera-t- il
notre conscience des œuvres mor-
tes, pour servir le Dieu vivant?
C’est pourquoi Il est le Médiateur
du nouveau testament, afin que
la mort intervenant dans la ré-
demption des prévarications qui
existaient sous le premier testa-
ment, ceux qui sont appelés re-
çoivent l’éternel héritage promis
en Notre-Seigneur Jésus-Christ.

Seigneur, délivrez-moi de mes
ennemis; enseignez-moi à faire
Votre volonté. V. Vous me déli-
vrerez, Seigneur, d’un peuple en
fureur; Vous m’élèverez au-des-
sus de ceux qui s’insurgent con-
tre moi, Vous m’arracherez à
l’homme inique.

Souvent ils m’ont attaqué depuis
ma jeunesse. V. Qu’Israël le dise:
souvent ils m’ont attaqué depuis
ma jeunesse. V. Mais ils n’ont
rien pu contre moi. Sur mon dos
ont travaillé les pécheurs. V. Ils
ont prolongé leurs iniquités. Le
Seigneur est juste, Il brisera la
tête des pécheurs.

GRADUEL  Ps. 142, 9-10.

TRAIT Ps. 128, 1-4.



-3-

X Sequéntia sancti Evangélii
secúndum Joánnem.

In illo témpore: Dicébat Jesus
turbis Judæórum: Quis ex vobis
árguet me de peccáto? Si veritá-
tem dico vobis, quare non créditis
mihi? Qui ex Deo est, verba Dei
audit. Proptérea vos non audítis,
quia ex Deo non estis. Respondé-
runt ergo Judæi, et dixérunt ei:
Nonne bene dícimus nos, quia Sa-
maritánus es tu, et dæmónium
habes? Respóndit Jesus: Ego dæ-
mónium non hábeo, sed honorífi-
co Patrem meum, et vos inhono-
rástis me. Ego autem non quæro
glóriam meam: est qui quærat,
et júdicet. Amen, amen dico vo-
bis: si quis sermónem meum ser-
váverit, mortem non vidébit in
æternum. Dixérunt ergo Judæi:
Nunc cognóvimus quia dæmóni-
um habes. Abraham mórtuus est,
et prophétæ: et du dicis: Si quis
sermónem meum serváverit, non
gustábit mortem in ætérnum.
Numquid tu major es patre nos-
tro Abraham, qui mórtuus est et
prophétæ mórtui sunt. Quem te-
ípsum facis? Respóndit Jesus: Si
ego glorífico meípsum, glória mea
nihil est: est Pater meus, qui glo-
ríficat me, quem vos dícitis quia
Deus vester est, et non cognovís-
tis eum: ego autem novi eum: et
si díxero, quia non scio eum, ero
símilis vobis, mendax. Sed scio
eum, et sermónem ejus servo.
Abraham pater vester exsultávit,
ut vidéret diem meum: vidit, et
gavísus est. Dixérunt ergo Judæi

X Suite du Saint Évangile
selon saint Jean.

En ce temps-là, Jésus dit à la
foule des Juifs: Qui de vous me
convaincra de péché? Si je vous
dis la vérité, pourquoi ne me
croyez-vous point? Celui qui est
de Dieu écoute les paroles de
Dieu. Et si vous ne les écoutez
point, c’est parce que vous n’êtes
point de Dieu. Mais les Juifs ré-
pondirent et Lui dirent: Ne di-
sons-nous pas avec raison que
vous êtes un samaritain, et qu’un
démon est en vous? Jésus repar-
tit: il n’y a pas de démon en moi,
mais J’honore mon Père, et vous,
vous me déshonorez. Pour moi,
je ne cherche point ma gloire, il
est quelqu’un qui la cherchera et
qui jugera. En vérité, en vérité,
Je vous le dis: Si quelqu’un garde
ma parole, il ne verra jamais la
mort. Mais les Juifs Lui dirent:
Maintenant nous connaissons
qu’il y a un démon en vous. Abra-
ham est mort et les Prophètes
aussi, et vous dites: Si quelqu’un
garde ma parole, il ne goûtera
jamais la mort. Etes-vous plus
grand que notre père Abraham
qui est mort? et les Prophètes qui
sont morts aussi? Qui prétendez-
vous être? Jésus répondit: Si Je
me glorifie moi-même, ma gloire
n’est rien; c’est mon Père qui me
glorifie, Lui dont vous dites qu’Il
est votre Dieu. Et vous ne L’avez
pas connu; mais moi Je Le con-
nais, et si Je disais que Je ne Le
connais point, Je serais sembla-

EVANGILE  Joan. 8, 46-59.
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ad eum: Quinquagínta annos
nondum habes, et Abraham vidí-
sti? Dixit eis Jesus: Amen, amen
dico vobis, ántequam Abraham
fiéret, ego sum. Tulérunt ergo lá-
pides, ut jácerent in eum: Jesus
autem abscóndit se, et exívit de
templo. – Credo.

Confitébor tibi, Dómine, in toto
corde meo: retríbue servo tuo: vi-
vam, et custódiam sermónes tu-
os: vivífica me secúndum verbum
tuum, Dómine.

Hæc múnera, quæsumus Dómi-
ne, et víncula nostræ pravitátis
absólvant, et tuæ nobis miseri-
córdiæ dona concílient. Per Dó-
minum nostrum Jesum Chri-
stum…

V. Dóminus vobíscum.

R. Et cum spíritu tuo.
V. Sursum corda.

R. Habémus ad Dóminum.

V. Grátias agámus Dómino Deo

nostro.

R. Dignum et justum est.

Vere dignum et justum est, æqu-
um et salutáre, nos tibi semper,
et ubíque grátias ágere: Dómine

ble à vous, menteur. Mais Je le
connais, et Je garde Sa parole.
Abraham, votre père, a tressailli
pour voir mon jour; il l’a vu, et il
s’est réjoui. Mais les Juifs Lui
répliquèrent: Vous n’avez pas
encore cinquante ans, et vous
avez vu Abraham? Jésus leur dit:
En vérité, en vérité, avant
qu’Abraham eût été fait, Je suis.
Ils prirent donc des pierres pour
les Lui jeter: mais Jésus se ca-
cha, et sortit du temple. – Credo.

Seigneur, je Vous louerai de tout
mon cœur; répandez Votre grâce
sur Votre serviteur et je vivrai et
garderai Vos préceptes. Donnez-
moi la vie, Seigneur, selon Votre
parole.

Que cette Offrande, Seigneur,
nous dégage des liens de nos pas-
sions et attire sur nous les bien-
fait de Votre miséricorde. Par No-
tre-Seigneur Jésus-Christ…

V. Le Seigneur soit avec vous.

R. Et avec votre esprit.
V. Elevons nos cœurs.

R. Ils sont tournés vers le Sei-
gneur.

V. Rendons grâces au Seigneur

notre Dieu.

R. Cela est juste et nécessaire.

Il est vraiment juste et néces-
saire, c’est notre devoir et notre
salut, de Vous rendre grâces tou-

OFFERTOIRE  Ps. 117, 18 et 107.

SECRÈTE

Autres secrètes prescrites.

PRÉFACE de la Croix
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COMMUNION  I Cor. 11, 24-25.

POSTCOMMUNION

Autres postcommunions prescrites.

sancte, Pater omnípotens, ætér-
ne Deus: Qui salútem humáni gé-
neris in ligno Crucis constituísti:
ut unde mors oriebátur, inde vita
resúrgeret, et qui in ligno vincé-
bat, in ligno quoque vincerétur:
per Christum Dóminum nost-
rum. Per quem Majestátem tuam
laudant Angeli, adórant Domina-
tiónes, tremunt Potestátes. Cæli,
cælorúmque Virtútes, ac beáta
Séraphim, sócia exsultatióne con-
célebrant. Cum quibus et nostras
voces ut admítti júbeas deprecá-
mur, súpplici confessióne, dicén-
tes: Sanctus, sanctus, sanctus…

Hoc Corpus, quod pro vobis tra-
détur: hic calix novi testaménti
est in meo Sánguine, dicit Dómi-
nus: hoc fácite, quotiescúmque
súmitis, in meam commemorati-
ónem.

Adésto nobis, Dómine Deus nos-
ter: et quos tuis mystériis recreá-
sti, perpétuis defénde subsídiis.
Per Dóminum nostrum Jesum
Christum…

jours et partout, Seigneur saint,
Père tout-puissant, Dieu éternel,
Qui avez attaché le Salut du
genre humain à l’Arbre de la
Croix, afin que ce qui avait causé
la mort de l’homme devînt pour
lui la source d’une nouvelle vie,
et que le démon, qui avait vaincu
l’homme par le bois, y trouvât
aussi sa défaite, par le Christ,
Notre-Seigneur. C’est par Lui
que les Anges louent Votre Ma-
jesté, que les Dominations l’ado-
rent, que les Puissances la révè-
rent, que les Cieux, les Vertus
des cieux et les bienheureux Sé-
raphins dans un commun trans-
port la célèbrent. Daignez ordon-
ner, Seigneur, que nos voix sup-
pliantes puissent se mêler aux
leurs en disant : Saint, saint,
saint…

Ceci est mon Corps, qui sera li-
vré pour vous. Ceci est le Calice
de la nouvelle alliance en mon
Sang, dit le Seigneur. Toutes les
fois que vous le prenez, faites-le
en mémoire de moi.

Assistez-nous, Seigneur, notre
Dieu, et défendez par Votre con-
tinuel secours ceux que Vous ve-
nez de nourrir de Vos divins Mys-
tères. Par Notre - Seigneur Jé-
sus - Christ...
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